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En avant !  

« Dernier discours du Major à l’occasion du dernier jour des terminales » 

 

Monsieur,  

 

Chers adultes,  

 

Chers élèves,  

 

Mais avant tout, chers amis,  

 

Il y a douze ans, nous en avions six. Nous étions au CP, et pour certains, juste ici. 

C’était l’époque des dessins animés, où tout n’était qu’ordre et beauté, luxe, calme 

et volupté. Qu’elle était belle, cette naïveté !  

Depuis, les années ont filé, tout s’est accéléré. Et sans vraiment s’en rendre compte, 

le temps est passé ; nous voilà en terminale, en fin d’année, dans une école que 

nous devons désormais quitter. Alors nous avons eu le temps de nous y préparer, 

et pourtant, c’est toujours compliqué de se l’avouer. La fin est toujours un moment 

compliqué mais il faut s’y faire, dans quelques heures tout sera derrière, y compris 

Lacordaire.  

 

Mais je me demande encore pourquoi cette fin d’année a un goût si particulier? Au 

fond, ce n’est qu’une école voire qu’un lycée pour certains. Beaucoup y ont trouvé 

leur compte, nombreux sont satisfaits mais ce serait mentir que d’affirmer ici, devant 

vous, que tout le monde aime autant Lacordaire. Ainsi, beaucoup trouveraient cela 

complètement absurde et démesuré de pleurer à moins d’un mois des vacances 

d’été. Oui, Lacordaire on peut l’aimer un peu, beaucoup, passionnément, à la 

folie…voire pas du tout. Après tout, une scolarité à Lacordaire c’est aussi : rengaine 

quotidienne, emploi du temps inexorablement constants, DS réguliers, cafétéria 

bondée, les têtes fatiguées démaquillées des samedis matins enchantés, le brevet, 

le bac de français, les blagues ratées et les gens lourds à supporter en fin de 

journée. Alors vu comme ça, Lacordaire c’est juste une école et ça s’arrête là. 

 

Aujourd’hui, c’est mon dernier discours en tant que Major et j’aimerais en profiter 

pour m’adresser à chacun d’entre vous. Tous, sans exception. Du plus littéraire au 

plus scientifique, du plus discret au plus énergique, que vous aimiez Lacordaire ou 

que vous l’abhorriez. À Rome, il y a plus d’un an maintenant, je vous donnais mon 

premier discours, non sans stress, je l’avoue. J’avais partagé avec vous des 

commentaires trouvés sur Internet. Drôles certes. Mais pas très positifs. Alors à 

quelques mois de nos études supérieures, peut être seul ou à plusieurs, nous 

sommes tous stressés et on nous répète « soyez positifs ! » Ainsi, avant de vous 

quitter, je souhaiterais me racheter et vous livrer un dernier commentaire, un des 

meilleurs, un positif :  
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« Lacordaire est une école d’exception et différente de toutes les autres dans une 

atmosphère familiale. Lacordaire m'a appris à être rigoureuse, à avoir une approche 

fine et sensible des choses, à aimer mon travail et à le partager.  

Quelle école ! Mais quelle école ! J'ai les larmes aux yeux quand je repense à ces 

trois années de lycée qui ont complètement changé ma vie. Tellement d'anecdotes 

à raconter, la vie d'interne, les profs, les fêtes, les surveillants, les messes du 

vendredi matin, les frères dominicains, les heures d'étude, les heures de colle, les 

anniversaires fêtés dans la fontaine, la liberté et les sanctions... 

Bref, c'est le jour où l'on doit scolariser ses propres enfants qu'on réalise encore 

plus la chance qui nous a été donnée de passer par Lacordaire. 

Oui, certains sont des gros kakous, certaines des grosses cagoles ou des gros 

bourges, oui il faut bosser, oui on ne laisse pas croire à un élève moyen qu'il sera 

ingénieur ou médecin sans travailler, oui la scolarité n'est pas donnée, mais oui je 

me suis sentie respectée et aimée, oui j'ai rencontré des adultes qui ont eu 

confiance en moi, oui j'y ai tissé des amitiés indestructibles, oui je me sens toujours 

Lacordairenne et oui, si c'était à refaire, je le referai! » 

 

 

Moi aussi je le referai, et avec vous ! Avec vous tous. Je crois qu’on ne reste pas 

totalement indemne d’un passage à Lacordaire. Mais Lacordaire, c’est vous, c’est 

nous. Que nous le voulions ou  non, c’est tout une période de notre vie que nous 

nous apprêtons à quitter : c’est ce qu’on appelle l’enfance et l’adolescence. Mais 

une chose est sûre, dans 5, 10 ou 20 ans, quand je repenserai à Lacordaire, c’est à 

vous que je penserai. 

Parce que nous avons grandi, évolué, et mûri ensemble. Parce que nous avons tous 

vécu des moments difficiles et que nous nous sommes soutenus. Parce que nous 

avons ri et nous avons pleuré. Parce que nous avons fait des rencontres, forgé des 

nouvelles amitiés, partagé des joies, des peines, des réussites et des échecs. Parce 

que nous avons appris à nous connaître et à nous comprendre, à accepter nos 

différences et à nous enrichir les uns les autres. Parce que maintenant nous sommes 

prêts.  

Prêts à quitter le train, pour en prendre un autre. Un plus grand dont on ignore la 

destination.  

Prêts à monter dans n’importe quel wagon.  

Prêts à rencontrer, à discuter, à aimer. 

Prêts à grandir, à mûrir, à s’ouvrir.  

Prêts à faire ce qui nous plait. 
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Chers amis, nous arrivons en gare, au dernier arrêt. Et cet arrêt s’appelle « MERCI », 

ne cherchez pas plus loin, c’est le terminus. Ici, tout le monde descend. Mais avant, 

c’est le moment pour moi de dire merci.  

 

Je les ai découverts cette année et c’est sûrement une des plus belles rencontres 

que j’ai pu faire jusqu’ici : l’état-major. Toujours présents quand c’était dur, 

ensemble, ils ont tout donné pour vous servir. Je suis fier de nous, je suis fier d’eux 

et heureux d’avoir passé cette année avec eux.  

Merci Raphaëlle pour ton sérieux et ta tolérance même en réunion, même à 23h, 

même avant le bac,  

Merci Benoît pour ta rigueur et ta fidélité,  

Merci Ryme pour ton engagement et bienveillance,  

Merci Pia pour tes chants, ton organisation et tes « nous prévenir c’était une 

option ? » 

Merci Joseph pour ton expérience et ta candeur,  

Merci Laure pour ton travail toujours bien fait,  

Merci Camille pour ta légèreté et ta créativité, 

Merci Éva pour ta gentillesse et ta sensibilité,  

Merci Alexandre pour ton humour et ton honnêteté, 

Merci Capucine pour ta bonne humeur et ton sourire,  

Merci Quitterie pour ta determination et ta délicatesse,  

Je vous souhaite de réussir comme vous avez servi. Vous le méritez ! 

 

Merci à Karim et à toute son équipe,  

 

Merci à tous les adultes et professeurs,  

 

Merci à Madame Cribaillet, à Madame Poch,  

 

Merci à Monsieur Meigné en cette fin d’année,  

 

Merci à tout ceux qui nous ont accompagné et qui nous ont aidé, 

  

Merci Monsieur Collomb pour votre confiance. Vous participez à rendre cette 

établissement unique, vous nous permettez de grandir et de nous épanouir. Tout 

cela librement, dans le respect et l’humilité. Merci.  

 

Finalement, merci à vous tous, mes amis. Merci de m’avoir fait confiance, de m’avoir 

confié votre dernière année. Je vous souhaite à tous de réussir et surtout d’être 

heureux. Vous avez le droit de vous tromper, de recommencer, de changer. Mais 

quoi qu’il arrive, vous y arriverez.  Parce que dans une société qui nous pousse à la 

facilité, après toutes ces années ici, sans rien lâcher, vous avez montré que vous 

pouvez résister. Soyez toujours les maîtres de vos décisions, refusez la suffisance 

et suivez votre instinct, tracez votre propre chemin vers la réussite et le Service.  
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Ça y est, les années sont passées, ne laissant derrière nous plus que des souvenirs. 

Aujourd'hui, nous tournons la page de notre jeune histoire. Nous quittons cette 

École qui a été le théâtre de nos premiers pas vers notre vie d’adulte et nous nous 

préparons à franchir le seuil de l'inconnu, à partir vers de nouveaux horizons, plus 

nombreux et plus vastes.  

 

Certes, et tout le monde pourra le comprendre, il y a un peu d’excitation pour ce 

qui va nous arriver mais il y a aussi une pointe de mélancolie, une certaine tristesse 

— disons le — à dire au revoir. Accepter de dire au revoir à notre zone de confort, 

à tout ce qui nous était familier. « Au fond de l’Inconnu pour trouver du nouveau ! » 

disait Baudelaire dans Le Voyage. Changeons de destination, partons en voyage ! 

Regardons l'avenir avec confiance, avec l'audace de ceux qui ont grandi, qui ont 

acquis des connaissances et des compétences, qui sont prêts à affronter les défis 

de la vie, quoi qu’il en coute. Si nous en avons la possibilité, professionnellement ou 

personnellement : innovons, aidons et protégeons. N'ayons jamais peur de sortir 

des sentiers battus, d'explorer de nouvelles choses, de prendre des risques, d’être 

ambitieux. Car c'est dans ces moments de doute et d'incertitude que nous 

découvrirons notre véritable force, notre véritable potentiel. Et chacun, à Lacordaire, 

a déjà pu l’expérimenter à sa mesure. 

 

 

Mes amis, conservons ce désir de faire une différence dans ce monde, de changer 

ce qui ne va pas. L’avenir est devant. Tout est possible. Je souhaite que nos chemins 

se croisent à nouveau, que nos réussites se multiplient, et que nos souvenirs 

communs continuent de nous inspirer tout au long de notre vie. Je ne vous oublierai 

pas. 

Ah, nous y sommes, le train s’arrête. Les portes s’ouvrent. Au revoir chers amis. Au 

revoir chère École. Bonne chance à tous, et que nos rêves les plus fous se réalisent. 

 

Alors il ne me reste plus qu’une seule chose à vous dire : « Attention à la marche 

en descendant du train ! » 

 

Bon vent ! 

 
Valentin SÉRÉZAT 

Major – Année 2022-2023 


